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Palestinienne ont récemment démantelé 
un réseau terroriste du Hamas à Qalqilya 
 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Opération des forces de sécurité palestiniennes à Qalqilya  
(Al-Jazeera, 14 avril 2009) 

 

AAApppeeerrrçççuuu   gggééénnnééérrraaalll   
 

1. Les services de sécurité de l'Autorité Palestinienne mènent des activités de contre-terrorisme 

intensives contre les réseaux militaro-terroristes du Hamas. Récemment, les services de sécurité 

ont découvert un laboratoire et un atelier de fabrication d'explosifs à Qalqilya. Le 

laboratoire était situé au sous-sol d'une mosquée et l'atelier dans un bâtiment abandonné 
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près de la barrière de sécurité. Ces activités sont menées parallèlement aux négociations en vue 

du dialogue national palestinien au Caire. Le Hamas nie effectuer des opérations militaires et 

terroristes en Judée-Samarie, accusant les services de sécurité de l'Autorité Palestinienne de 

coopérer avec Israël. 

 

DDDééécccooouuuvvveeerrrttteee   ddd'''uuunnn   rrréééssseeeaaauuu   mmmiiillliiitttaaarrrooo---ttteeerrrrrrooorrriiisssttteee   ddduuu   HHHaaammmaaasss   
dddaaannnsss   uuunnneee   mmmooosssqqquuuéééeee   

 

2. Suite à une explosion entendue dans la mosquée Al-Ansari de Qalqilya (8 avril), les 

services de sécurité de l'Autorité Palestinienne ont été appelés sur les lieux. Ils ont découvert un 

laboratoire de fabrication d'explosifs situé au sous-sol de la mosquée, abritant des bombes 

artisanales et des explosifs prêts à l'emploi (Site Internet de la Télévision de Naplouse, 9 avril). 

Un officier palestinien a déclaré anonymement qu'il s'agissait probablement d'un laboratoire 

d'explosifs du Hamas, "très grand." Il a ensuite ajouté que quatre individus ont été arrêtés, 

dont des membres du Hamas (Site Internet nrg, 9 avril 2009). Les explosifs ont été détruits avec 

l'aide des forces de Tsahal (ynet, 10 avril 2009). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Objets trouvés dans le laboratoire d'explosifs situé au sous-sol de la mosquée  
(Al-Jazeera, 14 avril 2009) 

 

3. L'Autorité Palestinienne a permis aux médias de couvrir l'incident. A l'occasion d'une 

conférence de presse organisée à Ramallah, le porte-parole de la sécurité nationale Adnan 

al-Dumairi a fait la liste des récentes activités des services de sécurité palestiniens, dont la 

confiscation des explosifs dans la mosquée de Qalqilya, et a également montré certains des 

objets saisis. Il a déclaré que les explosifs trouvés dans la mosquée incluaient des engins piégés 

prêts à l'emploi d'un poids d'environ 7 kg ainsi que des produits chimiques utilisés dans la 

fabrication d'explosifs industriels, comme de l'ammoniac et du soufre. Les forces de sécurité 

palestiniennes ont arrêté huit suspects qui ont reconnu être impliqués dans le laboratoire 
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d'explosifs improvisé. Adnan al-Dumairi a noté que les activités des services de sécurité visaient à 

promouvoir la sécurité publique et a condamné l'utilisation illicite des mosquées et des 

institutions civiles à des fins militaires (Al-Jazeera, 14 avril 2009). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
Conférence de presse du porte-parole de la sécurité nationale Adnan al-Dumairi (Al-Jazeera, 14 avril 2009) 
 

4. Le 16 avril, les services de sécurité de l'Autorité Palestinienne ont découvert un atelier de 

fabrication d'explosifs dans une maison abandonnée de Qalqilya, à environ 200 mètres de la 

barrière de sécurité. Trois civils ont été arrêtés pour leur implication présumée. Huit engins 

piégés et des réservoirs d'essence sur lesquels était inscrit "Brigades des Martyrs Al-Qassam" ont 

été trouvés sur place, ainsi que des brochures de propagande contre l'Autorité Palestinienne (Site 

Internet Qudsnet, 16 avril 2009). L'Autorité Palestinienne soupçonne que cet atelier 

d'explosifs a appartenu au même réseau du Hamas responsable de l'atelier sous la 

mosquée. 

 

5. Ce n'est pas par erreur que l'atelier était situé dans une mosquée de Qalqilya. Le Hamas 

déploie fréquemment ses infrastructures militaires et terroristes dans des mosquées, que ce soit 

dans la bande de Gaza ou en Judée-Samarie.1 Les services de sécurité de l'AP en sont bien 

conscients et gardent un œil vigilant sur plusieurs mosquées contrôlées par le Hamas. Depuis fin 

2007, l'Autorité Palestinienne a mené d'intensives opérations de contre-terrorisme contre 

l'infrastructure civile du Hamas en Judée-Samarie. Ainsi, le gouvernement de Salam Fayad et les 

services de sécurité de l'AP ont pris des mesures contre les mosquées, dont plusieurs étaient 

considérées comme étant sous l'influence du Hamas. L'Autorité Palestinienne a concentré ses 

activités dans les régions de Naplouse et de Hébron, où le Hamas jouit d'une influence certaine 

auprès de la population locale. Dans le cadre de ces activités, les services de sécurité palestiniens 

                                                 
1 A ce sujet, voir notre article du 1er mars 2009 (en anglais) intitulé: “The use of mosques for military and political 
purposes by Hamas and other terrorist organizations and Islamic groups: according to international laws governing of 
armed conflict, mosques used for military purposes lose the special protection afforded houses of worship and may 
become legitimate targets for attack”. 

http://www.terrorism-info.org.il/malam_multimedia/English/eng_n/html/hamas_e066.htm
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ont effectué des douzaines de raids sur des mosquées, au cours desquels ils ont saisi du matériel 

de propagande, et ils ont arrêté plusieurs prédicateurs en prenant le soi d’en remplacer certains. 

 

RRRéééaaaccctttiiiooonnnsss   
   
6. Le porte-parole de services de sécurité de l'Autorité Palestinienne a déclaré que ses 

services œuvraient pour maintenir le niveau de leurs récents accomplissements et pour empêcher 

un recul vers l'anarchie. Il a ajouté que les membres des services de sécurité faisaient preuve 

d'un haut niveau de professionnalisme et cherchaient à réaliser des résultats tangibles plutôt 

que de s'engager dans de simples activités de propagande. Il a fait référence à plusieurs 

incidents au cours desquels des armes et des munitions ont été saisis dans des mosquées de 

Judée-Samarie, dont à Hébron, Naplouse et Tulkarem, déclarant que le fait de recourir aux 

mosquées pour ces activités étaient une exploitation cynique des lieux de culte (Al-Jazeera, 14 

avril 2009). 

 

7. Le Hamas a nié les accusations de l'Autorité Palestinienne sur l'utilisation des mosquées à des 

fins militaires et terroristes. Les porte-parole et les médias du Hamas ont saisi l'occasion pour 

critiquer les services de sécurité de l'AP, les accusant de coopérer avec Israël. Ci-dessous les 

principales déclarations du Hamas :  

a. Le porte-parole du Hamas Fawzi Barhoum a affirmé que les déclarations des 

services de sécurité de l'Autorité Palestinienne n'étaient qu'un coup médiatique destiné à 

effrayer les civils, dans le but de les éloigner des mosquées et de leur culture et de 

fournir des excuses à la profanation des mosquées dont ils sont responsables avec Israël. 

Barhoum a ajouté que les services de sécurité devaient être reconstruits "sur des bases 

professionnelles et nationales," précisant que la coopération avec Israël dans le domaine 

de la défense était une trahison (Palestine-info, 14 avril 2009). 

b. Abu Obeida, le porte-parole des Brigades Izz al-Din al-Qassam a démenti les 

accusations selon lesquelles les membres du mouvement se serviraient de mosquées 

pour stocker des armes, prétendant que de telles allégations s'inscrivent dans le cadre de 

la coopération des services de sécurité avec les forces de sécurité israéliennes. Il a 

également nié les informations selon lesquelles les services de sécurité palestiniens 

auraient arrêté, dans l'une des mosquées, un expert dans la fabrication des engins 

piégés, indiquant que de telles déclamations mettent en péril les mosquées et donnent à 

Israël une excuse pour les détruire (Site Internet du Centre Al-Bayan, 14 avril 2009). 
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c. Selon le journal du Hamas Felesteen, les explosifs trouvés dans la mosquée de 

Qalqilya n'appartiennent pas au Hamas, mais à Ibrahim Muhammad al-Fayed, un 

membre local de l'organisation tué par Tsahal en 2006. Selon des membres du Hamas de 

Qalqilya, la Sécurité Préventive a utilisé la découverte de ces vieux explosifs pour justifier 

les actes de violence contre le Hamas. Les mêmes membres, cependant, ont déclaré que 

les mosquées fournissaient toujours de l'aide à la "résistance," sous toutes ses formes 

(Felesteen, 17 avril 2009). 

d. Le journal Felesteen de Qalqilya a fait référence à "des preuves" données par des 

imams des mosquées de Qalqilya, qui auraient déclaré que les services de sécurité de 

l'Autorité Palestinienne leur ont demandé de faussement accuser le Hamas d'utiliser des 

mosquées pour le stockage d'armes. Un des imams, qui a demandé à rester anonyme, a 

déclaré avoir reçu une note officielle d'une branche du ministère des Affaires religieuses 

(Waqf), disant que le Hamas devait être faussement incriminé. Il a plus loin ajouté que 

quelques imams "s'étaient vendus aux services de sécurité" (Felesteen, 19 avril 2009). 

 

8. Plusieurs résidents de Qalqilya ont condamné le Hamas, dont les membres ont construit le 

laboratoire d'explosifs dans la mosquée Abu Ayyoub al-Ansari, affirmant que le laboratoire 

mettait leur vie en péril. 


